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Si la"guerre est la dernière raison des peuples, l'agriculture doit en Otro la première.
Emparons-nous du sol, si nous voulons conserver notre nationalité.

IMPORTANT POUR NOS ABONNÉS!

PRi IME ... !
A tous nos abonnés en retard qui nous ferout te-

nir le prix de leurs arrérages d'abonnement à la Ga-
zette des Campagnes, d'ICE A OCTOBRE, nous leur ex-
pédierons les deux volumes suivants:

10. Traité sur la tenue générale d'une terre dans la
Province de Québec, démontrant comment un sol u.46 pont Ltro
rendu des.plus fertiles sans .capital; nussi: de la rotation des
r6coltes, des racines 'it cultures sarclées, desinstruneuts d'agri-
culture et du soin des animanx.

2o. L'élevage du cheval, suivi d'un grand nombre de re-
cettes se rapportant aux différentes maladies du cheval- Ces re-
eettee sént extraites des meilleurs auteurs vétérinaires, et à la
portée de nos cultivateurs.

Ce dernier volume est actuellement sous presse.
nYNous remercions bien cordialement cen= qui dennis quel-

ques jours nous ont fait parvenir le prix de lenr abonnement:
nons esp6rons que le grand nombre voudront bien suivre cet
exemple.- i,

Nons n'avions pas cru nécessaire de dire que ceux qui avn.ient
payé leur abonnement avant l'offre de la prine, y auront droit:
oela se conçoit.

Ceome l'offre d'une prime a été faite dans un temps de rareté
d'argent, ceux qui paeront dans le cours de Septembre rece-
vrant la prime. Voici le temps où les culti-rateurs vendentlenrs
produits, et ils peuvent Lacilement faire la part qui revient à la
Gazett dea Campagnes.

Dans:un mois.'nous expédierons ces deux volumes
à tous non abonnés qui alors auront pavé leurs arré-
rages'. C'est uri sacrifice que nous nous imposons et
qui, tout en étant profitable à nos abonnés.-nous per-
mettrait d'êtreen possession de plus de douze cents
piastre'qut'nous- sont dues: pour abonnements à la
9aazeu dei Campre&>-Qui Poa se h te. !

LE VOLUME OFFERT EN PRIME:

L'ELEVAGE DU CHEVAL
CONTIENDRA DE 06 à 104 PAGES

ge- Son utilité vaudra le prix do, l'abonnement à
la Gazelte des Campagnes. Les nouveaux abonnés qui
paieront davance auront droit aux deux volumes of-
rerts en nrime.
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Causerie agricole : ConFection des quinteau\.
Revue de la Semaine: La profariation des dimanches i Rome.

- Spoliation de in Sacrée Congrég:ion de la Propiuaude. -
Per-tcotin .do FEglise en Alemagne. -- Réletion de M.
Louis Riel.

Sujets divers : Concours agricole de In Société d'rgric.phiurc du
Conté de Kamournska.. - Pl.antntion des -irbres fruiriurs et
arbi.tes. - Nourritiire des btes bovines.

Pelite chronique: Noavelle frornaceriL :A St. Etienne de Beau-
harnuii. - Chenjin de fer interColoniaîl et Mégantique. - Les
our. - TremMeme1nnt de terre.

Recettes : RemèJe contre les dilthrentes affetiors des pommiers
et pruniers. - Destruction des kermès et des tigres sur les
les arbres fruitiers.

CAUSERIE A GRICOLE
coN FECnION DES. QUINT-EAuX.

Dans notre dernière causerie, nous recommandions forte-
ment à nos lecteurs de mettre leurs grains en quiuteaux et
nous leur donnions les conseils les plus propres à les con-
vaincre de la néceskité de-cete opération. Si nous avons été
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